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VOYAGE DE S. G. MNGR LIARCHEVEQUE.

S. G. Mgr l'Archevêque est parti jeudi, le 21 août, pour Mont-
réal où il consultera son médecin, M. le, docteur Masson. il1 est proba-
ble que Sa Grandeur se rendra à Contrexéville, dans les Vosges. En
soc absence, on est priÉ (le s'adresser à S. G. Mlgr Béli veau, n vêque,
auxiliaire, nommé administrateur du diocèse.

INVESTITURE DE MGR A.-A. CHERRIER

COMME PROTONOTAIRE APOSTOLIQUE.

Avant de faire le compte-rendu (le la cérémonie (l'investiture de
Mgr Aiphonse-Avila Cherrier comume protonotaire apostolique («I

intr-la plus haute dignité conférée par le Saint-Siège après l'è-
piscopat - il convient de retracer sa carrière déjà longue et si bien
remplie.

Le nouveau p)rélat romain naquit A Laprairie le 26 septembre
1849. Il fit ses études au collège de Sainte-Thérèse et 'fut ordonné
prêtre par Mgr Fabre le 30) aoûft 18 î4. Après son ordination il fut
pendant quatre ans professeur à son AIlnaJIu Il y, enseigna suc-
cessivement la littérature et les sciences naturelles. En 18'78 il prit la
route de l'Ouest et vint prêter main forte à Mgr Taché, qui le nomma
curé de la cathédrale et procureur de l'archevêché. Dans les anlnées
suivantes il rendlit de précieux services comme membre du Comité ca-
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thlïoique dle l'l nstruction publique, dont il fit 1artie jusqu'i son aboli-
tion un 1890. En 1881 il recueillit la successiwn de M. Foi- et-]) sl:a-
tis. décédé le 9 juin. et devint supérieur du colège dle Saint -Boniface,
p<îstu qui'il occiipa j usquýen IS84. Le 14 juillet de cette annu'e il prit
la direction de la paroisse dle F uîcl Cn~P o ~Wi iiI

C'est Li~ quîlI exerce son zèle pastoral depuis bic ntC^t trente a ns. tout
en rendant dle très poecieux services à, la oaitse vatlIiI'(1 tie dansl la pro-
vinice et particulièremient àr celle de Pcdiication. M embre du Conseil
universitaire dlu MIanitoba, depuis lus débuts de I Université, et
du Bureau dlus études, dont il fut le pîrésident jusquîiù la r(einle no-
riination d'un, président général de l'Université qui prCside (X. <jii
les divers Bureaux. Mgcr Uluerrier a toujours été le défenseur zélé et
habile dles droits dle Yéd uoation catholique. A trav ers toutes Do" (lifli -
CUité,s scolarires, il a exercé une heure-use influence dans le (. onseil
universitaire ut pîarticuîlièremient au Bureau des études, oùi s'élaiborent
lecý programmures et se traitent maintes questions intéressant dle près le
fonctionnemient pratiq1 ue de nos écoles, comme les questions des exa-
mens et des diplôm)tes. Sa parole est toujours -cottue avec respect et
il Jouit d*une hiaute considératiotn dans toutes les sphères de W,ýinni-

peg. Le printemîps dernier F*Université du Mlanitoba me plut àr recoîn-
naître ses mérites et ses serv ices en lui décernant le titre de docteur-
en-droit.

Nous ne saurions passer sous5 silence la part quie ce champion de
l'éduiLcation a prise dans la lutte publique contre les lois néfrastes de
1890) et leurs tristes conséquences, dont l'effet pèse encore sur les
consciernces catholiques. Ses nonmbreux éceits dans le ]\uî fi1r(i.ý( l<e-

e,r et d'atutres journaux (demreurent comme la preuive (le son irru duc-
tible fermeté et de sa parfaite maîtrise de la question. Ses I)oléruii-
ques, notammeint celles assez récentes sur la question universitaiire,
témoignent égalemnent de son zèle à soutenir les vrais principes ca-
tholiq1 ues et .1 apporter un appui toujours loyal -à l'autorité. En 1,S97.
alors qu'on était aut plus fort de la mêlée. -à la suite du prétendu ré-
glemuent Laurier-Groenway, il fut nommé surintendant dles écoles ca-
tholiques libres avec mission de veiller à leur bon fonctionnement et
à la répuartition des secours que leur procurait le denier dit (les écoles.

Il faut louer encore en Mglr Cherrier l'lîoniie d'oeuvres. C'est lui
qui a fait la florissante paroisse de l'Immnaculée Conception ce qu'elle
est aujoturd'hui. Il a bîàti (le 1891 à 1893 la jolie église qui fait l'or-
gueil de la paroisse, il y a établi un couvent des Soeurs (les SS. NN.
dle .Jésus et de Marie et ces (dernières années il a converti le club ca-
tholique qu'il avait construit en une oeuvre destinée à rendre de
grands services. Nous voulons parler de -Maison de la Bse .Jeanne

J'rdirigrée par les Franciscaines Missionnaires de Marie, qui vient
justement d'être considérablement agrandie et dlont la bénédiction a
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coïncidé avec la mémorable journée de son investiture. Les w-lvres
magynifiques qu'il a édifiées à Saint-Norbert, en sa qualité d'exécuteur
'Lestaruentaire dle feu Mgr Ritchot, premier protonotaire apostolique
du diocèse, lui font égalemuent gr-and honneur.

Aussi n'y euit- il qu'une voix pou~r applaudir à Flheureuse pensée
qlu'a eue S. G. Migr FArchevêque dle solliciter pour un prêtre si îièéri-
tant les honneurs de la uîr'laturýe romaîine. Nous ne pouîvons mieux
terminer cette esquiisse biographiqute qu'en reproduisant la juinu'ilale
partie du bref dlu Souverain Pontife, date, (lu 21 mai dernier.

;Venerabilis Frater Archiepiscopus S. Bonifacii, tuas cor.eele-
brans laudes, significat N obis te. piun atque actuosuni et geri1ja na
doctrina cons1 )icuum Sacerdotein. jani liberarumi scholari I nispeoto-
rerm et Poesidem studiorun in A thenaeo provinciae Manitoba. tîi gin-
ta ab an nis ad I iniaculata' Con ce ption is l)ir(Jchiia le in un us so>l i-fli
studlio obire. Addi r itemi Antistes te i uidei de ipsa A reljidiocesi op-
time fuisse îuerituiu et ,sIepen utiiero ibidem Archiiepis2-o1 d vives eg re-
tria laude gessisse. Ut igitur has singulares. quibus in exempluin eni-
tes, virtutes singulari prinio rependaîîîus, quo propensain sinmul eruil
te voluintateru N_,osti-am testeiiinr. bis te i ~tteris. a nctoiiate eot

eliîîrîus atque renuntianiulý."

l)iînanche. le 1 î août, fê-î e de la solenniité (il 1*1\ssi11>tiof lde lit
sainte Vierge, le nonuveau protonotalire asoliiea été solennel le-
ruent investi de sa nonuvelle dlignité.- S. G. Mgr I 'Archevîque a p)ré'sidé-
la cééoi,à laquelle assistaient le R. P. Cahili. provincial
des 0. M. I., le R. P. Lecomp1 te. S. TJ., recteur ulIn collège de
Saint-Boniface-, le IR, P. Lorieau, F. 'M. L.. supérieur de la maison de
Cartier, le R. 1'. )annlnrand. 0. . 1., le 1E. P>. Main. S. .J., M. l'abbé
Messier, tLiinônier (le 1lhôpIital. le R. P. Mlagnan. O. M. I.1 rcru
provincial. M. l'abbéý Charpentier, de Montréal. M. l'abbé Baribeau,
vicaire, et MMN. les abbés cNi.Lambert, Bertrand et Bélivean. sé-
ruina n stes.

Lq bref de nonmination fut lut par M. l'abbé Baribeau. vicaire de
la paroisse, et -Mgr Cherrier s'approcha dlu trô^ne dle S. G. _Mgr l'Ar-
chevêque entre les [nains duquel il lit sa profession de foi et prêîta les
serments liresoits.

Après l'investiture le nouveau prélat célébra la messe pontificale.
ment revêtu des insignes da sa nouvelle (dignité.

A l'évangile le R. P. Blain, S. .J., professeur au QoîIège de Saint-
Boniface, prononça le sermon de circonstance. Prenant pour texte ces
paroles de Daniel: Qui adIjtitiunm erudmuint multoe. eus S/a in
peeitfus oeternitatesý, ( XII, 3) le prédicateur montra commuent la
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religion et la science doivent s'unir dans la véritable éducation et
rap)pela les droits des paients et dp l'Eg]itre en cette grave matière, Il
rendit aussi un juste iiibut d'hoinnag-es au beio (S u jour et dit les
innombrables services qu'il a rendus à cette cause sacrée d-e Féduca-
tion.

A l'issue de la messe. M %[.Iames Barry -prési-ntii ait nom des Jia-
roimsiens. une adlresse de félinitations4 à Mgr Cherrier. le cuîupjllimen-
tant (le l'honneur qui venait de lui îre con>féié et remerciant S. G.

Mu l'rhvqu 'vi obtenu ctedignité 1 cui' leur bien-aimé
cure.

i'- gi Chierri er remnercia bien cordialement ses clis paroissiens et
S. G. Mgfor l'AtCClîVêOUc lit à1 son tour l'éloge du nouveau dig-nitaire,
qui a fait si bien pîrofiter les cinîq talents reçus otu Maître et qui a tou-
jours été un fils (l'obéýissance- et de consolation.

Ad ul /alos te .1*«?8ttSimos (oin osI

BENEIICTION D)E LA NOUVELLE ADDITION

A LA MAISON JEANNE D'ARC.

A trois heuret, de l'après-midi, après la céré monie de l'investiture
de Mgr Cherrier, S. G. Mur l'Arclî eveque bénit la partie nouvelle
que les Franciscaines Missionnaires de Matie viennent d'ajouter à~
leur maison, placée sous le patronage de la bienheureuse .Jeanne
d'Arc, au no 139, avenue .Jarvis.

Cette maison eQt app)elée à renIre des ser vices de plus en plus
pirécieuix. Elle abrite une école maternelle, oit les mères obligées de
travailler, déposent leurs pîetits enfants pour la journée. a day gilurqe-
ry, et (les écoles de couture et de broderie. Les bonnes SSeurs reçoi-
vent aussi en pension les jeunes4 filles catholiques travaillant dans les
bureaux et les magasins de lii ville. C'est une excellente place pour
les jeunes personnes éloionées dle leurs familles. Il -y a déjà huit (le
ces puensionnaires (l ont chacune une ciaxubre. -

Cette maison est reliée -àm l'(Lau'utC'laifl caeIîoliqe de
lai Protection de /a Ieooëe -Fille par le F"oyer de Montréal, dlont ces
Soeurs sont les correspondantes. M. J'abbé Henri Gauthier, S. S.. di-
tecteur (le -àUfLi Montréal. e-t allé leur rendre visite lors (de son
récent voyage.

Ajoutons que ces habiles Relilgieuses, qui font une oeuvre si ex-
cellente et si sympathique, confectionnent des ornements d'é 'glise de
toutes sortes: chapes, chasubles. etc. Cette source de revenus les aide
à pourvoir aux dépenses de leur établissemrent. Elles méritent certai-
nemient les encouragrements dii clergé et (les communautés.
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LES ARMES DE MGR BELIVEAU.

Taillé: au 1. de gueule, au
livre des Evangiles d'or trans-
percé dun glaive d'argent, qui
est de Saint-Boniface; au 2. un
champ de blé traversé d'une riviè-
re, au centre l'Agneau victime
passant, le tout au naturel. Devi-
se: In veritate et charitate.

UN SINGULIER JUGEMENT.

L'Aetion Sociale, de Québec, a publié, sous ce titre, une brochu-
re fort intéressante et encore plus importante, contenant une série
d'articles à propos de l'annulation. pour considération d'influence in-
due cléricale, d'un règlement municipal prohibant les liqueurs eni-
vrantes dans une localité de la province de Québec, De graves ques-
tions de principes sont rappelées dans ces pages. S. G. Mgr l'Arche-
vêque de Québec a adressé, à cette occasion, au directeur de ce jour-
nal une lettre qu'il nous fait plaisir (le reproduire:

MoNSIEUR LE DIRECTEUR.

J'accuse réception et vous remercie de la brochure oùî vous avez
réunis les articles parus dans votre journal sur la question (le l'in-

ßuneindule céiu
Ces thèses sont bien l'expression fidèle de l'enseignement catho-

lique que vous défendez avec zèle et parfait- sûreté (le doctrine.
L'attitude courageuse que vous avez prise sur les questions ('é-

ducation est digne d'éloges. Dans mes récent voyages en Europe,
j'ai eu l'occasion de constater plus d'une fois les ravages causés par
les ennemis de l'Eglise sur le terrain scolaire; la neutralité dont ils
font parade est, de l'aveu de tous les hommes sincères et impartiaux,
absolument mensongère et produit partout des résultats désastreux.

Cette observation m'a convaincu plus fortement de la nécessité
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qu'il y a pour nous de résister aux tentatives que l'on pourrait faire
pour diminuer les droits des parents et ceux de l'Eglise.

Travaillez avec persévérance à maintenir les traditions bien ea-
tholiques et sainement françaises qui ont fait jusqu'à ce jour la force
et l'honneur de notre race en la conservant fidèle à l'Eglise.

Veuillez agréer, Monsieur le Directeur, l'expression de mes sen-
timents les plus dévoués en N.-S.

t L.-N. Aizcîi. DE QUÉEC.

DECLARATION CONCERNANT LE JUBILE.

On a proposé dernièrement à la S. Pénitencerig la question sui-
vante: & Le jubilé accordé par les Lettres Apostoliques Magnifiu8-
tiqe ece'ntusl du. 8 mars de l'année courante. peut-il être gagné plu-
sieurs fois, si les oeuvres prescrites sont renouvelées ?

l'a question ayant été mûrement examinée la S. Pénitencerie, par
ordre de Notre Saint-Père le Pape Pie X, a décidé d'apporter à ce
doute une réponse identique à celle qui fut donnée â l'occasion des
précédents jubilés. savoir:

".L'indulgence plénière du jubilé peut être gagnée deux ou plu-
sieurs fois. si l'on accomplit deux ou plusieurs fois les euvres prescri-
tes; niais on ne peut bénéficier qu'une seule fois, la'première, des autres
faveurs jubilaires: absolution des censures et des cas réservés, comt1-
mutations ou dispenses."

Donné A Rome, de la Sacrée Pénitencerie, le 6 juin 1913.

S. Card. VANNUTICLI, Grand Pénitencier.
1. PAr.cax, secrétaire de la S. Pénitencerie.

VETURE A LA MAISON-VlCARIALE.

Le 14 août, S. G. Mgr Béliveau, évêque auxiliaire de Saint-Bo-
niface, a présidé une cérémonie de vêture a la Maison-Vicariale des
Rdes Sœurs Grises de Montréal A Saint-Boniface. Ont revêtu le saint
habit les Rdes Sours: Hélène de la Croix, Anna-Maria Lord, de
Saint-Norbert; Lagrave, Philomène Lavallée, de La Broquerie; Boi-
ly, Philomène Boily, de La Broquerie; Gélinas, Marie-Anne Dus-
sault, de Saint-Boniface; Saint-Léonide, Anna Trottier, de Somerset,
et Donald, Sarah McDonald, de Wapella, Sask.

Sa Grandeur a prononcé le sermon de circonstance.

- Le 15 août le R. P. Paul de Mangeleere, S. J., professeur au
oollège de Saint-Boniface, a prononcé ses dernieis voux.



LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

LETTRE DE M. ETIENNE LAMY

A S. G. MGR L'ARCHEVEQUE.

AcADÉMIE FRAN AISE, il JUIN 1913.

MONSE I G N EU R,

Quel beau et quel utile présent m'arrive de Saint-Boniface. Je
vous remercie de cette bonté, et d'autant mieux que votre souvenir
est encore un apostolat. Ce m'est une joie et un privilège que cette
preuve de votre bonté m'apporte des armes pour la bataille, partout
-ngagée, de l'Ecole.

N'aurai-je pas une autre satisfaction qui serait très grande aussi,
ne vous verrai-je pas en France cette année ? Si vous y devez venir,

je voudrais bien être averti du moment où vous serez des nôtres. Et
soit à Paris, soit dans le Jura, jaimerais à vous témoigner ma gratitu-
de, à reprendre avec vous des causeries qui sont des enseignements, à
vous offrir une hospitalité où il n'y aura pas les grandeurs de votre
ville métropolitaine, mais où vous sentirez le coeur de la vieille Fran-
ce. Faites que cet espoir devienne une réalité, et agréez, Monsei-
gneur, l'hommage de mon respectueux attachement.

ETIENNE LAMY.

LA MEDAILLE DE LA VIERGE ET ROCHEFORT.

On a souvent parl 4 de cette médaille de la Vierge qui. sauva
Henri Rochefort d'une mort certaine.

C'était dans un duel avec Paul de Cassagnac, qui le raconte ain-
si:

" Rochefort me manqua.
".Je tirai: Rochefort tomba. Je le crus mort, car la balle l'avait at-

teint où je visais, en pleine hanche.
"On l'entoura. Le médecin constata, tout surpris, qu'au lieu d'être

traversé de part en part, comme cela devait être fatalement, il n'avait
reçu qu'une très violente contusion.

"La balle avait donc dévié. Sur quoi ? Le médecin chercha et, de
plus en plus surpris, nous montra une médaille trouée par la balle,
médaille de la Vierge, qu'une main amie avait cousue dans la ceintu-
re de son pantalon.

"Sans cette médaille miraculeuse, il était tué raide."
Henri Rochefort n'a jamais nié cette circonstance si singulière.

Malheureusement, elle n'a pu le ramener vers la foi de ses premiers
ans.

Le sonnet à la Vierge que le même Rochefort composa à l'âge
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de e24 ans est aussi demeuré célèbre. On en retrouvera le texte dans
ILes Cloches du 15 décembre 1906~, vol. 5, p. 325.

VISITE PASTORALE.

Il y a eu tant (le elhano ements dans la liste de la visite pas-torale,
au cours des mois de juin, juillet et août, qu'il est nécessaire de la
publier de nouveau telle qu'elle a été mise fiexécution.

1 juin. - Notre-D)ame de Lourdes.
2 juin. - Saint-Léon.
3 juin. - Somerset.
4 juin. - Mariapolis.
5 juin, - Saint-Alphonse.
6 juin. - Bruxelle!f.
9 juin. -Saint-Norbert.

10 juin. -Sainte-Agathe.

il juin. -Saint-Antoine d'Aubigny.
12 juin. Sainte-Elizabeth.
13 juin. - Saint-.Jean-Baptiste.
14 juin. - Letellier.
15 juin. - Saint-Joseph.
13 juillet. - Lac du Bonnet.
20 juillet. - Saint-Laurent.
2'7 Juillet. - Lorette.

3 août. - La Salle.
10 août. - Sainte-Anne des Chênes.
Il août. - La Broquerie.
12 août. - Woodridge.
13 août. - Rainy River.
14 août. - Pine Wood.
21 août. - Départ de S. G. Mgr l'Archevîêque pour la provin-
ce de Québec.

UN MASQUE D)E FERZ MACONNIQUE.

Sous ce titre: Un initié des sçociéités sccretes supérieures - ai-
ciscus Eques (, cip ite f/Olewto ( François, le chevalier .1 la tête cas-
quée ), Benjamin Fabre vient de publier à Paris (Renaissance fran-
çaise, 3, rue de Solférino, in-8. 454 pp. '7fr. 50) les archives maçon-
niques secrètes ( XVITI - XIXe siècle ) d'un membre, Jusqu'ici obs-
cur, de la noblesse française, apr'ntcorps et îAme A la haute
maçonnerie illuminée et judaïque, qui fut la véritable organisatrice,
motrice, de la Révolution en France. Ces archives reproduites en pho-
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togravures nombreuses, puissamment, lumineusement commentées,
constituent un événement. Elles révèlent particulièrement l'existence,
l'action des ch: supérieurs juifs, kabbalistes, talmudiques, de la
conspiration maçonnique dont 1789 fut l'explosion. Les archives du
mosque (le fer ont été livrées par la famille de l'Eques, qui veut ré-
parer, autant que possible, le mal fait par le mystérieux grand ancê-
tre, instrument conscient du judaïsme kabbaliste, inspirateur séculai.
re de toutes les hérésies. de toutes les sectes secrètes dès l'origine du
christianisme.

L'authenticité de ces archives secrètes ne laisse aucun doute.
Grâce à cette révélation, la vraie fumière que Barruel projeta, dès
1797, sur la Révolution dite française ( M<'moires pour servir à l'it
toire du Jaco(nlisme ) est confirmée définitivement, d'une façon irréfu-
tablement documentaire. Et cette lumière éclaire non seulement l'his-
toire de la Révolution, au dix-huitième siècle, mais encore toute l'his-
toire du maçonnisme contemporain. (le ses origines anglaises, impé-
riales (Londres XVII - XVIIIe siècle) jusqu'û nos jours.

L'ouvrage capital de Fabre est précédé d'une préface de Copin-
Albancelli, dont il vérifie, pièces en main, les révélations sur le Pou-
voir Oeculte et sur la Conspiration ,uive.

A signaler également: Jean Drault, Le Secret du Juif errant,
qui met le Juif révolutionnaire du XVIIIe siècle en scène et en re-
lief. (Paris, Editions de l'Oeuvie, 220, Faubourg St-Honoré, in-12,
400 pp. 2 fr.)

*

Enfin, - et ce dernier ouvrage français catholique n'est pas le
moindre, - signalons le livre que vient de publier à Paris ( Renais-
sance frauçaise, 3, rue de Solférino, vol. in - 12, 306 pp. 3 fr. 50) un
des plus éminents collaborateurs de l'indispensable Repue Internatio-
nale des Sociétés secrètes, M. Ch. Nicoullaud, sous ce titre: L'Initia-
tion dans les Sociéts ecr.tes - L'Initiation maconnmqe.

L'auteur dé_montre clairement, documentairement, l'origine kab-
balique, payenne, des mystères de l'initiation maçonnique, telle qu'el-
le résulte de l'esprit qui présida il l'organisation de la maçonnerie im-
périale anglaise, complétée par l'Illuminisme du kabbaliste allemand
Weishaupt (1775 - 1785) et perfectionnée encore par les dix organi-
sateurs juifs occultes de la haute maçonnerie dite écossaise (33 degrés
de perfection ) . Cette dernière organisation date des dernières années
-lu XVI[Ie siècle et s'est parfaite aux Etats-Unis en 1801. Les noms
et la provenance de ces dix Juifs kabbalistes sont aujourd'hui connus,
documentairement.
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L'ouvrage de Ch. Nicoullaud. précédé d'une très remarquable
préface du chanoine Jouvin, de Paris, a paru d'abord dans la Revue
Internationale qui a' commencé la traduction du fameux livre de
Preuss: A Study in Jmerian Mfasonry. ( Paris. 96, Boulevard Mal-
esherbes, 5 dollars par an).

L. IIACAULT.

L'HOPITAL GENERAL DE WINNIPEG.

Les directeurs de l'hôpital général de Winnipeg ont récemment
demandé au Bureau des Commissaires qu'un règlement, - autorisant
la ville a leur fournir $275 000 pour solder la dette encourue par la
construction de deux nouvelles ailes et l'extinction d'une autre de
$60000 figurant à leur budget depuis plusieurs années -, soit pro-
posé à l'approbation des contribuables. Les directeurs ont même fait
part de leur interition de confier leur oeuvre à l'administration muni-
cipale en raison des difficultés insurmontables qu'ils éprouvent à re-
cueillir les fonds nécessaires pour la soutenir, mais, comme l'a fait re
marquer avec justesse l'un des Commissaires, ce remède serait pire
que le mal, attendu que l'administration de l'hôpital coûterait encore
plus cher et que les particuliers cesseraient de donner pour une oeu-
vre municipale. Le règlement sera d'abord présenté au Conseil et en-
suite aux contribuables. Ces difficultég, sans cesse grandissantes qu'é-
prouve l'hôpital de Winnipeg, montrent tout le mérite de nos bonnes
Religieuses de Saint-Boniface qui réussissent toujours, gràce à leur
dévouement et à leur économie, à équilibrer leur budget et à déve-
lopper leur institution.

DING ! DANG ! DONG!

- Brindejonc des Moulinais, jeune aviateur de vingt ans, a volé
de Paris à Saint-Péterebourg, aller et retour. C'est de beaucoup le
vol le plus considérable qu'aient encore enregistré les annales de l'a-
viation. Avant son départ pour la capitale de la Russie le jeune ca-
tholique a fait bénir son aéroplane par Mgr Gibier, évêque de Ver-
sailles. Les journaux, qui ont tant parlé de l'exploit, n'ont guAre parlé
de ce beau geste.

- Le R. P Ed. Lecompte, S. J., ancien provincial du Canada et
recteur du collège de Saint-Boniface, est parti pour Rlome le 18 août.
Le R. P. A. Gagnieur. le nouveau ministre, le renplacera pendant
son absence. Le R. P. M. Fox, un ancien, est revenu enseigner la phi
losophie. Le R. P. J. Cox est allé à Guelph.

- Les 12, 13 et 14 septembre un congrès eucharistique régional
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sera tenu à Sainte-Thérèse-de-Blainv ille, dans le diocèse de Mont-
réal. C'est le premier du genre au Canada. On s'y occupera tout spc-
cialement de l'éducation eucharistiqe des enfanots.

- S. G Mgr Béliveau a présidé le 14 août une cérémonie (le réno-
vation de voeux chez les Bénédictines polonaises de Winnipeg. Le
noviciat compte six novices et quatre postulantes.

- M. l'abbé Louis Brodeur, secrétaire de S. G. Mgr l'Archevêque,
a été nommé au. Petit-Séminaire. M. l'abbé Alexandre Lambert, sous-
diacre, le remplace pro temnpore.

- Quand nous voyons nos immenses territoires envahis par cette
foule de toute race, de toutes mSurs, (le toute langue et de toute
croyance, nous nous demandons avec anxiété si elle n'est pas appelée
pour nous noyer. Dans le dessein (les hommes peut-etre, mais dans les
desseins de Dieu elle ne nous perdra que si nous voulons être peidus.
-Ne savez-vous pas, disait le Sauveur, qu'il suffit d'npu de leain
pourfairefermenter toute une masse de prîte . Restons comme peu-
ple et comme race le ferment divin. la levure du Christ, et quand elle
aura travaillé la masse de cette pète vivante, est-ce la levure qui au-
ra disparu dans la pâte ou la pâte qui aura été transformée par le fer-.
ment ? - MGR BÉGIN.

- Le R. P. Forbes, supérieur (les Pères Blancs de Québec, écrit à
M. l'abbé Prud'homme en réponse à une demande de renseignements:
"Je m'empresse de vous (lire que M. A. Grenier, 94, rue St Jean,
Québec, est bien le représentant des Vins des <oteaux d'J/arrch.
(C'est le nom que portent les vins qui jadis portaient celui des Peres
Blaacs). Vous pouvez avoir absolue confiance dans M. Grenier.
Quant aux vins qui sont dits vins de messe, ils sont absolument re-
commandables, car ils continuent d'être faits sous la surveillance (le
nos Pères et Frères, bien qu'ils aient changé de propriétaires."

- S. G. Mgr l'Archevêque rend des actions de gràces à saint An-
toine de Padoue qui lui a fait trouver le 20 août deux livres égamés.

- L'histoire du siège d'un nouvel évêché à Brandon à 132 milles
à l'ouest.de Winnipeg, avec une maigre population catholique, est un
canard lancé par ceux que la prospérité de Saint-Boniface emupêche
de dormir !

- Mgr de la Bouilleria donnait à ses prêtres le précieux conseil
suivant, en le mettant sur les lèvres du Sauveur lui-même: "I 1/âme
de l'enfant est un sol facile où tout ce qui est divin , germe et s'épa-
nouit aisément. Si vous voulez plus tard recueillir beaucoup, cultivez
d'abord ces jeunes fleurs. Et si un jour vous voulez voir tout un peu-
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J)le de fervents chrétiens environner la table eucharistique, groupez
d'abord autour de mon Tabernacle ced petits anges, t'ai1es vceiÎ à
moi leýs petits en /auts."

-Les RIZ. PP. Oblats, dont le nouveau Juniorat n'est pas termi-
né, ont fait leur retraite annuelle au P'etit-Sémiinaire de Saint-Bonifa-.
ce dut 19 au 2(i août. Elle a été donnée par ie IL. P. Blanchin, d'Otta-
wa. Le R. P. IJandurand, mnalgré ses 94 ansF en a suivi tous les exer-
cices.

- Lat Société' (lsoiucd antnJe a tenu une réunion à
l'archevc'cl1é le '20 août,. sours la présidence de S. G. Mgr l'Archevê-
que. Le Coiité (li on aei"t (le Lu 6rndy a recndu compte à
la 8iJ de son travail et de ce quii i se propose du faire pour mener
a bonne fin la mission qu'3 la Socité liii a confiée.

- Les sociétés cathmoliqlues américaines, réunies en convention à
Mil waukee, le mor.is dIernier, cnt adopté des résolutions condamnant
énergiquement les dans2s immorales, le socialisme et le travail domni-
n ical.

- Sept des huit élèves du couvent de Lurette, qui ont subi les exa-
mens devant le bur*,.au d'éuducation provincial, ont réussi. Une a réus-
si avec honneur.

-M. l'abbé Martin Kesler, arrivé de France le 17 août, a été
nomme vicaire à la cathédrale.

- Le El. L'. Boyer, 0. M. L., ci-devant professeur à l'Université
d'Ottawa, a été nommé vicaire au Sacré-Coeur de Winnipeg.

-- Le V. P. Anzalone, O. M. L, a loué un ancien temple protestant
oté il va commencer à organiser la paroisse italienne de Winnipeg.

R. 1. P.

-S. G. Mgrr François-Marie l)elamaire. le vaillant archevêque de
Cambrai, ravi inopinément à l'Eglise de France.

- La Très Révérende Mère Marie- FraunçoiseCousin. supérieure
goý'néra1e dles 'Soeurs de N.-D). de la Charité d'Evron, décédée à Evron.

- La Très Rde Mère Marie. Anastasie, ( Modeste Lesage)', supé-
rieure générale dos Soeurs de Sainte-Anne pendant vingt-quatre ans
et religieuse pendant cinquante -quatre ans, décédée accidentellement
à Lachine.

- Le Iièvèrend Frère Mulvihill, O. M. L., décýdé il Saint-Laurent.
- Rde Soeur MNarie-Phiilomrène Lalumnière, des Soeurs Grises de

Montréal, decêdée .1 Montréal.

- M. Pascal 'Irenmblay décédé à Mille-Vaches, Qué.
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LES LETTRES DE

MONSEIGNEUR JOSEPH NORBERT PROVENCIIER

Suite

A. MONSEIGNEUR J. SIGNAY, EVEQUE DE QUEBEC.

RivikRE ROUGE. 27 .jUIN 1838.
MONsEIGNEUR,

Le docteur Mc Laughlin que nous n'attendions pas à la Rivière
Rouge y est arrivé ce matin. J'ai peu de temps - préparer mes dépê-
ches. Je vais pourtant écrire quelque chose. M. le Grand Vicaire
Blanchet est arrivé le cinq de juin et M. Mayrand le vingt.deux en
bonne santé et ils vont repartir le quatre ou le cinq de juillet. M. De-
mers, qui demeurait avec M. Belcourt depuis le moin de janvier pour
apprendre la langue, est très content d'aller enfin a son premier but.
C'est un bon sujet qui en accompagne un autre. J'espère que Dieu
bénira leurs travaux. Ils sont tous deux zélés et pieux.

M. Belcourt a fait la mission du Lac de La Pluie. On ne peut
pas attendre grand chose du premier voyage, mais malheureusement,
il donne peu d'espérance pour l'avenir et ce, parce qu'on y donne <lu
rhum aux sauvages. On m'a dit qu'il vous avait écrit de la qu'il des-
cendrait; rendu ici. il a consenti sans se faire prier a rester pour ache-
ver son dictionnaire, etc. puis arrivé chez lui, il m'a écrit que l'envie
de partir le tourmentait de plus en plus, ajoutant:je vous eni parlerai
lundi. Il est venu dimanche. M. Thibault lui a dit que le beau-frère
de M. Poiré avait dit A son frère, avant son départ, que si M. Poiré ne
venait pas cette année, il mettrait les affaires de la succession en
cours. A cette occasion, il l'engagea a céder sa plac2 à M. Poiré, ce à
quoi il consentit et le dit aussi A M. Blanchet. Il ne me parla (le rien.
En passant au fort, il alla demander un passage A M. Christie auquel
il avait dit aussi qu'il ne partirait point et qui fut surpris de ce chan-
gement comme il vient de me le dire. VoilA comme je sais ce qu'il .se
propose de faire parce qu'il en a dit aux uns et aux autres.
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M. Poiré est dans les prairies. M. Belcourt sera probablement
parti quand il reviendIa. Les autres nie disent qu'il se propose de re-
venir. M. Poiré en voudrait faire autant s'il peut descendre pour ses
affaires. Vous pouvez compter sur le retour de l'un d'eux et très pro-
bableinent ce sera M. Belcourt (ui est à sa mission.

Les changements de cette année me désorientent grandement.
M. Thibault est très nécessaire ici. Il va falloir le mettre à1 la place de
M. Belcourt et rester avec M. Mayrand qui n'apprendra guère de

sauvage ici. M. Thibault sera obligé de venir confesser une partie des
pénitents qu'il a quittés.

J'ai écrit à M. de Laporte l'automne dernier de garder l'argent

qui sera donné à Lyon pour payer .1 Londres mes traites de la Rivière
Rouge, afin d'éviter sept par cent qu'il faudra payer dorénavant si
l'on paie à Québec. La traite (le cette année est payable A Londres,

(30 louis ) . Ainsi vous n'en verrez pas paraître à Québec cet autom-
ne. Il faudra plutôt aviser au moyen de faire passer l'argent de Qué-
bec à Londres, soit pour moi, soit pour M. Blanchet qui sera dans le
meme cas sans doute.

J'espère qu'on aura su avant la distribution de Lyon que la mis-
sion de la Colombie aurait lieu. J'avais chargé M. de Laporte d'être
aux aguets auprès de M. Smith, secrétaire de la Compagnie, et son

ami et d'en informer M. Meynis, secrétaire de l'association à Lyon,
afin qu'on augmente le don ordinaire.

Je me donnerai encore llionneur d'écrire à votre Grandeur par
M. Belcourt dans le mois prochain.

.J'ai l'honneur d'être avec le plus profond respect

Monseigneur
(le votre Grandeur

Votre très humble et très obéissant serviteur

† .1. N. Ev. DE JULIOPOLIs

* *

A MONSEIGNEUR J. SIGNAY, EVEQUE DE QUEBEC.

RIviinE ROUGE, 6 AOÛl 1888.

MONsEIGNEUR,

Depuis nia dernière lettre par le docteur McLaughlin, nos mis-

sionnaires ont laissé la Rivière Rouge le 10 juillet. Ils se sont rendus

en sept jours à la rivière au Brocbet, an fonds du lac Winipie, où ils
ont baptisé, marié, prêché, etc.



LRS CLOCHES DE SAINT-BONIFACE 3s1

J'ai reçu aujourd'hui, 1er août, une lettre de M. le Grand Vicai-

re qui se porte bien ainsi que M. Demers; ils devaient quitter ce pos-
tu bientôt pour continuer leur route. M. Blanchet a été indisposé pen-
dant quelques jours avant son départ d'ici. Le départ fut retardé d'un

jo.ur et il était assez bien alors. Il m'écrit que son mal finit avec la

neuvaine de St François-Xavier qu'il avait commencée ici. Ils m'écri-

ront sans doute avant que (le passer la montagne. Je recevrai leurs

lettres en hiver vers le printemps et j'en recevrai du lieu oit ils auront

passé l'hiver.

Il n'y a rien eu de nouveau depuis ma dernière lettre dans notre

pays. La récolte promet beaucoup d'orge et peu de blé qui aura en-

core de la misère pour mûrir, faute (le temps; il est tardif.

Il paraît que la succession Poiré est sur le point de subir un pro-
ceès à cause de l'absence (lu prêtre. Il ne sera guère possible de lui re-
fuser de descendre Pannée prochaine, il reviendra probablement. Il
bâtit une maison dont il a sans doute envie -de se servir. Il est encore
absent et ne reviendra que vers le quinze de ce mois. S'il eut été ici

et qu'il eut pu avoir un passage. je l'aurais laissé aller. .Jaurais pu
m'en passer pour un hiver. Jlai deian(d au Gouverneur Simpson un

passage d -Montréal ici pour M. Belcourt ou autre, Il faudra envoyer
quelqu'un.

M. 3elcourt part en (lisant qu'il reviendra. Je compte peu sur son
retour. Il serait nécessaire pour finir son dictionnaire iais je pense

qu'il ne cherchera pas à revenir. Les choses n'ont pas toujours tourné
ici comme il crovait en être sûr, mais à peu près commue je lui disais.
Il s'en aperçoit sans doute et il aime mieux aller projeter ailleurs.

Un peu plus de souplesse de caractère lui aurait exempté des
mortifications. des chagrins et des pleurs. Il a fallu le laisser faire à
sa volonté. Dieu ne pouvait guère bénir des travaux (lui n'allaient
pas selon l'ordre qu'il a établi. Aussi il y a au peu de fait à eette mis-
sion, si on excepte des bâtisses peu nécessaires pour le moment et qui
ne subsisteront plus quand elles deviendront nécessaires.

Il fallait une chapelle et il la fallait grande et belle et les sauva-
ges (levaient se convertir. Alors je lui dis dans le temps qu'une cha-
pella ne serait pas un moule à chrétien. Il doit s'en apercevoir. Il dira

qu'il n'a rien fait sans m'en parler passe; mais quand le refus (lu tout
ou du mode seulement doit être suivi (le tant de chagrins et de plain-
tes, j'ai cru qu'il valait mieux faire semblant d'être content.

Son poste est peu sûr et peu nombreux. Son départ peut-être va
être la cause de la dispersion. On le croit ici, lui-même paraît le
craindre. Il a été dépensé 600 louis pour bâtir et vivre à cette mission.
Je ne les regrette pas encore, mais je les regretterai beaucoup s'ils
sont perdus. Je suis pourtant assez certain que ce ne sera pas le- cas.
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M. Thibault va remplacer M. Belcourt. Il aurait mieux aimé res-
ter ici et moi aussi; la besogne ne lui plaît pas. S'il s'applique à les
desservir, il gagnera leur confiance et n'aura pas de peine à faire au-
tant que M. Belcourt qui travaillait comme un journalier et abandon.
nait le soin d'instruire ces sauvages a une demoiselle Nolin. M. Thi-
bault aime aussi -à travailler et va peut-être- s'v livrer trop assidû-
ment; ce travail se Fait aux dépens du temps destiné à l'étude. Il n'a
pas encore travaillé pour les uns et pour les autres; qui sait si l'en-
vie de gagner de l'argent ne le prendra pas. d'autant plus qu'il va a-
voir son frère avec lui. Je crains bien que ce frère ne soit un embar-
ras pour lui et même pour moi. Il aurait mieux fait de le laisser avec
son père aider la famille.

Si M. Belcourt ne remonte pas, il faut songer à envoyer quel-
qu'un (le capacité au moins au-dessus du médiocre pour apprendre
des langues. Je naurai bientôt plus que M. Thibault qui ne sera guè-
re missionnaire. Le zèle s'émousse. M. Mayrand ne paraît pas avoir
envie d'essayer 1 l'apprendre. Je ne sais s'il en est capable. Ce prêtre
fera peu par ici .1 en juger par les apparences. Je peux et veux bien
me tromper. C'est un vrai malheur quand un sujet vient ici sans être
qualifié, c'est encore pire quand il n'a pas de volonté.

On dit que vous trouveriez un homme propre à l'œuvre dans la
personne de M. Charles Tardif qui viendrait volontiers. il a, dit-on,
de la capacité, de la piété et de la bonne volonté; ce que je dis d'a-
près les autres d'ici qui le connaissent. C'est à vous à en juger. Je le
connais pour l'avoir vu en passant et rien de plus. Il pourrait être
envoyé l'année prochaine si M. Belcourt ne remonte pas. Pourrait-il
être prêtre, au moins dans les ordres ? Il faudrait qu'il vint pour être
missionnaire. M. Belcourt pourrait bien lui donner des notions sur la
langue: mais n'ayant que sa grammaire, il ferait peu de progrès, faute
de dictionnaire. S'il vient il fera comme les autres; il se servira du
travail de M. Belcourt. Un prêtre ne peut pas exercer son ministère
sans savoir la langue du pays. Je vais t:cher que M. Mayrand s'y prê-
te.

M. Belcourt part plein de projets d'impression de grammaires,
de cantiques et autres petits livres. Comme personne ne sait lire .à sa
mission, il faut peu de livres. A quoi servira une grammaire imprimée?
Quel est celui qui voudra faire la dépense de toute une édi-
tion sans espérance de réparer les frais en vendant? Probablement que
tout n'ira pas A sa volonté du moins autant qu'il a l'air de le croire. Je
ne m'oppose pourtant à rien s'il trouve des moyens par souscription
ou autrement.

Je suis bien satisfait de la part que le conseil de l'association de
la Foi de Québec m'a faite à sa première distribution. M. Blanchet fe-
ra peu de dépenses cette année. Il arrivera trop tard. Le lieu de l'êta-
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blissement n'est pas encore fixè. Il n'y a que deux ou trois familles é-
tablies au Cowlitz. Il a 100 louis provenant d'une souscription dans
le f>ays. Les gens pourront peut-être lui aider. La mîaeonnerie de mon
église est finie; probablement que je ne dirai pas la messe dedans cet
autmnc, faute de menuisiers.

J'ai reçu une lettre d'une religieuse de la Visitation de Grasse,
[ Var ] en France. nommée Angélique-Aimée Cournel. Elle s'offre pour'
faire un établissement à la Colombie ou à la RZivière Rouge. Elle dit
qu'elle ne sera pa- a charge â la mission. Je lui réponds lui demandant
de me faire connaître ses moyens et de m'envoyer le témoignage de
son évêque et qu'ensuite je verrai. J'en parle à M. Choiselat, secrétaire
du conseil de Paris, le priant de me faire connaître par le moyen de
quelque prêtre, ce que c'est que cette fille ou ces filles, car elles par-
lent au pluriel, pour savoir aussi si le conseil serait disposé .a aider r
bâtir une maison. C'est un projet qui mûrira peut-être des volontés.

J'ai écrit en France et à M. de Laporte pour faire passer diffé-
rents articles â M. Blanchet. J'espère qu'il recevra le principal par les
vaisseaux du printemps prochain.

Je crois vous avoir déjà parlé de la petite perspective qu'offrait
la mission du Lac de La Pluie. La Compagnie ne paraît pas aimer ces
excursions. M. Belcourt laisse la Rivière Rouge le 6 août et il n'arri-
vera qu'au mois d'octobre.

J'ai espérance de réussir à faire montrer à nos femmes et filles à
filer et à faire de l'étoffe et de la toile; c'est une chose importante à
la Rivière Rouge. Il y a des moutons en assez grand nombre. Le lin
réussit bien.

Dans tout ce que j'ai dit de M. Belcourt, je n'ai aucune inten-
tion de lui nuire auprès de vous. Je n'ai aucune plainte à faire sous
tout autre rapport. Il fera bien j'espère partout où vous le mettrez. Il
ne sera jamais grand missionnaire, mais il pourra rendre service en
apprenant la langue des têtes de boules plus aisément qu'un autre
parce qu'elle a sans doute quelque anologie avec celle d'ici.

Je souhaite que la paix règne en Canada; ce sera un grand sujet
d'inquiétude de moins pour votre Grandeur. Je recommande à vos
prières mues missions. M. Belcourt part aujourd'hui en disant qu'il re-
viendra. On verra l'année prochaine comment tout aura tourné,

J'ai l'honneur d'être très respectueusement
Monseigneur

de votre Grandeur

Le très humble et très obéissant serviteur

† J. N. Ev. DE JULmOPOLUS
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A MONSEIGNEUR J. SIGNAY, EVEQUE )E QUEBEC.

Rivikim RouE, 13 AOÛT 1838.

MONSE[GNEU R.

M. Poiré est arrivé le dix à la Prairie du Cheval Blanc et le dou-
ze ici. n'ayant reçu qu'alors la lettre de ses parents de la Pointe Lé-
vis qui le menacent de mettre les affaires (le la succession en cour s'il
ne revient pas cette année. Il m'a demandé son congé et je le lui ai
accordé dans la pensée que sa prsence est nécessaire pour éviter le
trouble de cette famille. Il part en petit canot avec l'intention de re-
joindre les canots de la Compagnie qui probablement sont déjà pas-
sés au bas de la rivière Winipic.

Je pourrai nie passer de lui pour l'hiver. M. Thibault va être
chargé des deux -postes. La besogne n'est pas bien grande quoique le
besoin d'instruction ne manque pas partout. Si M. Belcourt revient, il
pourra suffire et M. Poiré ne cherchera pas à revenir. Il pourra vous
rendre service pour les missions qui ne sont pourtant pas sa partie. Je
ne m'oppose pas à son retour. Me voil:n réduit -à un prî-tre parlant sau-
vage. M. Mayrand n'a pas lair de vouloir s'y mettre. Ainsi visez un
homme de bonne capacité pour l'année prochaine si aucun (les anciens
ne revient.

M. Belcourt a emporté son dictionnaire pour composer des petits
livres: t.àchez qu'il le renvoie l'ann(e prochaine. A quoi sert son tra.
vail maintenant si les autres n'en peuvent î as Jouir? -le n'ai su qui'au
moment d'embarquer qu'il emportait ce dictionnaire. Il me (lit alors
aussi qu'il avait véritablement l'intention de revenir si la chose me
plaisait. Je lui ai dit que je ne m'y opposais pas pourvu qu'il revint
avec un esprit un peu plus soumis, Il aurait pu faire beaucoup plus.

Il a trop pensé à bâtir temporellement et pas assez dans les
cœurs. Il y a bien â craindre que tout soit abandonné, outre la perte
de beaucoup d'argent; la religion en souffrira. Que Dieu daigne pren-
(Ire cette frêle mission sous sa sainte protection. M. Belcouit pourrait
donner des notions de la langue pendant l'hiver. Faites comme vous
l'entendrez. Pour moi je rie vois qu'obscurément en ce montent de
précipitation. Je tilcherai toujours (i'avancer IPœuvre de Dieu. Priez-
le qu'il m'éclaire.

Envoyez-moi s'il vous plaît un ou deux exemplaires de livres de
chants et deux exemplaires de Bouthiller pour les règles, si place il y
a. Je crois pourtant avoir demandé des livres de chants à M. Trudeau
cette année. Il n'y en avait pas à Montréal. Il y aurait pourtant moyen
de savoir s'il en est chargé et s'il en a. J'ai donné un exemplaire (les
miens il M. Blanchet.



LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE 395

Je vous souhaite bonne santé ainsi qu'à votre digne cuadjuteur
et demeure très respectueusement

Monseioneur

de votre Grandeur
Le très humble et très obéissant serviteur

J. N. Ev. i» Jtiorioiis.

*
* *

A MONSEIGNEUR .J. SIGNAY, EVEQUE DE QUEBEC.

T-BONIFACE DE LA IllVIERE 1oUGE,

13 NOVEMRE 1838.
MoNSEiGNEuR.

Je commence cette lettre par l'extrait (le celle que M. Belcourt
m'a écrite du bas de la rivière Winipic le 17 août dernier.

Monseigneur. ce que je vous ai dit. que je reviendrais l'année
prochaine, je vous lai dit sérieusement. Si vous aviez quelque objec-
tion à mon retour, il faudrait le faire connaître par l'exprès d'hiver;
c'est la seule chose qui me ferait hésiter. Je ne vous cache pas, Mon-
seigneur, que je crois que vous aimeriez mieux que je restasse en Ca-
nada, tandis (lue dun autre cÎt jai la présomption de croire qu'il me
faudrait retourner à ma mission pour quelques années encore. Si je
savais que je m'en fisse accroire là-dessus, et alors je resterais en Ca-
nada. Veuillez bien, Monseigneur, me faire connaître d'une manière
plus claire vos intentions par l'exprès d'hiver."

Je dis comme lui et je crois qu'il est nécessaire qu'il revienne
pour achever ses ouvrages sur la langue sauteuse et pour en former
un autre pour le remplacer. Cet autre ne sera pas M. Mayrand qui
n'apprendra jamais la langue du pays car il ne s'en croit pas capable
sans avoir essayé. Il dit qu'il avait prévenu avant son départ qu'il ne
se croyait point propre à l'œuvre. Si M. Belcourt revient, comme il
paraît le désirer, il avancera sa mission et à son départ il y en aura
autre j'espère capable de le remplacer.

M. Deners aurait pu y suppléer mais étant rendu au bout du
monde, il ne me reste que M. Thibault qui n'est guère propre à cette
Suvre pour laquelle il n'a pas (le goût. Il dit une messe tous les di-
manches à la mission sauvage et réside à la Prairie du Cheval Blanc
où il a son frère avec lui. Ce jeune homme a perdu son temps jusqu'à
ce moment. Il en fera probablement autant d'ici au printemps. Il est
pourtant en train de se gréer une boutique. Le prêtre voudrait l'en-
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gager a s'établir par ici et l'autre désire s'en retourner et voudrait
emmener le prêtre avec lui. Je crois qu'il aurait mieux fait de rester
chez son père.

M. Belcourt croit que j'aimerais mieux qu'il restMt en Canada. Il
se trompe: je crois au contraire qu'il aurait dû ne pas abandonner son
poste dans la détresse où j'étais pour le remplacer. Je l'avais engagé
a rester a son retour du Lac de La Pluie et il y avait consenti sans se
faire prier, ensuite il a voulu partir. Je n'ai pas cru devoir le forcer A
tenir sa paiole, vu surtout qu'il ne tenait pas de moi la permission de
descendre. Vous prierez ou vous commanderez. Je ne dois pas vous
laisser ignorer que le salut des infidèles souffre et souffrira encore
plus de son départ dans les circonstances où je me trouve: c'est a vo-
tre conscience A remplir le vide.

M. Mayrand n'étant point propre A l'œuvre il faudra en faire
monter un autre, ce qui mènera en 1840; ensuite il faudra qu'il se for-
me, etc. Peut-être avez-vous des arrangements avec M. Belcourt qui
mettent son retour impossible. En ce cas faites comme vous l'enten-
irez quoique M. Belcourt pense, voie et fasse autant qu'il peut autre-

ment que les autres.

Je me sens capable de vivre encore avec lui; au reste nous ne
sommes jamais en querelle, mais il souffre par temps et moi aussi. Je
ne le demande pas pour moi mais pour le bien des âmes qui l'appelle
ii, puisque Dieu lui a donné le moyen de leur rendre service. Sa mis-
sion est encore comme il l'a laissée. Melle Angélique Nolin garde la
maison et fait le catéchisme comme de son temps.

Mon église ne sert pas encore faute de menuisiers pour avancer les
ouvrages de leur métier. J'espère que tout sera prêt au printemps. Je
suis en frais de biâtir une sacristie qui sera en pierre jusqu'A la hau-
teur du chSur, ce qui formera un petit étage pour les écoles; le reste
sera en bois. Ma maison menace ruine, j'espère que Dieu la soutien-
dra jusqu'A ce que j'aie fini pour lui.

La récolte a été meilleure qu'on ne pensait. Il y .9 peu de blé
parce qu'il n'a pas levé ou trop tard pour mûrir quoique la gelée ne
se soit fait sentir que vers le vingt de septembre. Il y a beaucoup
d'orge. Les deux tours de chasse ont été assez bons. M. Mayrand était
du dernier.

A suivre
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TErzPHo.Nn BELl, MA.J2036

ARCHITECTE
55 Bue St- Fi-ainois-Xtivi er, - - M01ntreeal

Spécialités: "IEDIFIOES RELIGIEUX"

M. TURGEON a été l'architecte des églises de~ Saint-
Edouard de Montréal, de Saint-Romuald de Farnham, de
Saint-Jean- Baptiste de Keesville, N.-Y., de Saint-Timothée, P.

Q, du Petit-Séminaire de:Saiut-Boui face, Mani.

The Holiday-Sbeppard, Limitod
Commerçants en gros et importateurs d'articles
religieux de toutes sortes, de jouets et d'objets de
fantaisie. Noire Catalogue Illustré< sera envoyé
par la poste à demande.

Magasin et salles d'échiantillons

179 Ave. Bannatyne Est. Tél. Main 86. WINNIPEG

ORNEMENTS D'ECLISE
CHAiý UB3LI IE, Bannîèrps, Dais, Draps Mortuaires, Spécialite deDrapeau' , Insignes pour Societes, Chandelifrs, Candélabres, Benitiers,
Encensoirs, CALICES, CIBOIRESk, OSTENSOIRS, Malle Chapelle pour
Missionnair-*.. Statues, Chemins a Croix, Crèches, Christ en fonte Ma-
gnifique chwx <je Fleurs Artificielles Fran ;eises. Autels, Chaires, Confessionnaux, Foits Baptismaux.

DESSINS ET DEVIS SUR DEMANDE
Tous les articles du Culte Catholique à des prix les pius bas.

VANPOULLE FRERES
96 BLOC-DU COLLÈGE, AVENUE PI<OVENCHER. BoltedePoSte No. 59

Tél., Magasin, M. 82.48. Riésidenice, M. 8405
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La Sauvegarde
Compagnie Canadienne -Française

D'ASSURANCE SUR LA VIE

Cette Compagnie vient d'ouvrir Une Agence à Win~nipeg
pour la Province de Manitoba

Pour. informâtians, etc., s'adresser à

MM. L. H. Fournier et N. Gourdeau
Bàtisse du Magasin Bleu, Chambre 20, coin des rues Mvain et MeDerniot,

WINNIPEGý. TÉýLÉ-i'oNE MAiN 1338

LA SAUVEGARDE est la seule Compagnie Canadienne-française
et offre les meilleures garanties.

THE JOBIN YIARRIN 100.,
EPIOBRIES EN GROS

Marchandises dtc qualités Ù des prix raisonnables. N uis avons ui assorti-
ment général d'épicieries pleinemsent gararties. Non. sonimn s agents pour le cé-
lèbre TRE MAZA WA TTEE. C'est !e thé qjui donne le plus de satisfactionî.

Corresp)ondance en français, en allemand et en anglais.

MA GASIN ET B UREA UX 158 MARKET STREET EAST
WINNIPEG.

Rite Dumouliai, &t-Boniface (Tel. 3140) 227 Rue Main, Winnipeg

Chapelets, Livres, Articles de piété et de fantaisie,
Bronzes d'Eglises, Fournitures d'Ecoles, etc.

à TRÈS BAS PRIX -(0-)- EN GROS ET EN DETÂIL

LES ORDRES PAR LÀ POSTE SONT PROMPIEMENTEXECUTES
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Ancienne Maison A. Verm onet, peintre- verrier de Reims (France)

- HENRI PERDRIAU, Directeur Gérant.

Ateliers et Bureaux: 113 et 121 rue ST. VIATEUR, MONTREAL, QUE.

.AU G USTn G.AI'Y. Aet

71 rue Masson, Saint-Boniface, Manitoba.

POUREglisoS o t Appartemellts
La meilleure maison du genre au Canada.

P. COUTURE & CIE
-BOUCHEliS ET EPICIEItS

Viandes fraîches, viandes salées, vo-
Volailles, poissons, légumes, épiceries

BOUTIQ~UES:

A St- Boniface, 25 NAvenue Provencher. Tél. 3321
Bloc Larnontagtie 1

A Winnipeg," 375 *Hue icflerm tt, à l'enseigile
C-entral iMiat Malýrket"

ITélép)hones IEtal %je B3oucher, Garry 2308
Tel. à Résidence, S-Bonitace, 1724 1 E piîcerie, Garry -2296

2MWo-usE aiLl o-r-is cIatez

MAdCLANDS DE

Ferronnerie, Poêles, Granit, Ferblanterie, Huiles, PeintUrPS,etc

&VBNUIC TACHgI, ST-]3ONÎFÂcIC
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BANQUE D'HOCHELAGA
42 Succursales et Agences au Cantada

CAPITAL AUTOISE 14,0O0,000

CAPI[TAL P'AYE S3,000,000
FOND)S DE IIÈSERVE; :2.650.O0

Bureau Principal: lIONTItEAL

Lettres de Crédit émises et 'rraites vendues payables danb

toutes lem parties du monde.
Initérêt au taux de 3 'l,, par an accordé sur dépots d'épar-

gne.
Comptes d'affaires et comptes d'épargne sollicités.

J. H. N. LE VEILLE, GERANVT,
Suc-cursale de Saint-Boniface.

LORGNONS, LUNETTES, CAME~RAS ET FOURNITURES
POUR PIIOTOGRA.PHIES

PLUMES-FONTAINE WATERMAN

Royal Optical C0.
307 aven.ue du~ Portage, - WViiniipeg

Telep)hone Main 79.86
NOUS PA-tO Ff'tANcAI[s

J.A CIJSSON, Preisileit et (4e u:,t Genéral S. A. DUS.SAULT,

Teléphone privé, 3045 Secrétaire

The Cusson Lumber Co.,' LimfltdI
MARC[HANDS de toutes sortui de inttériaux de construction, bois de sciage,

bois de corde, etc. Pierreî p lir foule sion, sable, citnert, etc. Papier,
clous, ferrures, peintures, vitras, etc

MANUFACTURIERS de bois tournés, portes et chassis, B:tncs d'églizies, au-

tels, balu3tres, LI,)u1ures de toutes sortes, escaliers, etc. etc.

Plans et spécifications fournis sur commande

Téléphone 2625 Avenue Provencher, pvès du pont de la Seine

Botte de Poste 20 SaIntfioniface, Man.
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FONDERIE SPH~IADE DE @LOGHES
GEORGES PA CGA RD et ses FILS

ANCIE~NNE MAiSON C. ET F. PÂCCÀItD

À ÂNNECI-LE-RIElJ lite SANOIE ([rance)
Fondeurs de "La Savoyarde", 42,.
000) livres, et de plus de 10,004) clo-
ches d-ws les cinq parties du monde,
notanmment dans Je Manuitoba, des
sonnleries de Lorette, de St-.Joseph, à
Wininipeg ; des cloches dlu Petit Sé-
iiaire de St-Boniface, d'llunsvalley,

de Sifton, de Laurier, de McCreary,
etc., etc.

Prix actuel des cloches, 39c la liv re,
tous frais payés,

'4MEDAILLL D'OR:; Exposition
Universelle de Paris. Diplôme d'bon-
xueur : Exposition Canadienne (le

S Québec 1898.

Seuls agents autorisés pour le Manito-
ba et l'Ouest

VANPOULLE F~RERES,
96 Bloc du Collège, Ave. Provencher, S&-Boniface, Man.

voulez.vous acheter à t'en rarche, etre bienu servis et certains que les mar-

chandises (lui vous sont vendues s.iflt de nremire qualite, alors allez chez

Pelletier & Cie
AVENUE TÂCHE SAINT-BON IFACE

fficeries de choix, chaussures en cuir et en feutre, claques, pardessus, etc., Pipes
fabacs, Cigares, aussi farine, son, gru. Commandes par la malle remplies imnue-
,liatflment après réception. N'oubliez pas I'mieîdrnit.- Averup Tacha,, Saint-gonirae

TEL. z56 Boite de P. 4

J. B. LECLERC
BUREAU DE 1'ABAC, EN GROS ET EN l)ETAIL

- , ~ 15 AvENmuR PROVENCHER,

St-Boniface, MnMan.
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'GRAINt
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. C0RRESPONDANCts EN FRANCAIS
Je m'occupe tout paiticulièrement de la clientèle fran-

çaise, et je veille surtout à

IL'INSPECTION'
et au déchargement du grain qui m'est consigné. J'ai

fourni des cautions au Gouvernement et je suis
licencié pour faire le commerce des grains

JE VOUS OBTIENDRAI LE PLUS HAUT PRIX

Thomas F. Ennis
BUREAU: 434 GRAIN EXCHANGE

Boite de Poste 518 WINNIPEG

TELEPHONE MAIN 3239






